LA TENTE BLEUE

Au retour d’un voyage séculaire,
comete Tendresse regarde incrédule:
quelqu'un a ouvert sa tente bleue

et un ange en surveille 'entrée.

«Oh, c’est ici ma maison, ne le sais-tu pas?

J’ai beaucoup marché et suis fatiguée».

«Eux aussi ont besoin de repos,

ils vont aux jardins éternels et sont tout petits.»

Tendresse s’approche pour voir,

des larmes d’or sillonnent son visage.

Sa tente bleue semble un berceau,

plein de bourgeons d’hommes qui palpitent,
des bourgeons a peine éclos et déja arrachés
a la branche qui devait les faire grandir.

L’ange parle, frémit, s’échauffe:
«On les a massacrés sans sourciller,
ils fleuriront sur les arbres de Dieu.»

Il les revét de pourpre et de neige,

et les remet en voyage: «De la terre
d’autres encore arrivent ici pour se reposer.
IIs ouvraient a la vie des yeux rieurs,

la mort est passée, elle les leur a fermés
avec des serres de faim et de violence.»

Oubliant toute fatigue, Tendresse

glisse devant eux pour les guider

comme elle fit avec les mages et les bergers:
«Je vous accompagne, je connais le chemin.»

Agrippés a sa traine de lumiere,
ils vont avec elle, ’étoile de Bethléem,
vers un jardin ouvert la-bas, a I'Orient.
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